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rensoignement direct a y ajouter, je me bornerai a renvoyer ace 
que j'ai ecrit sur ce sujet (1). 

Tremblements de terre au Congo, 
PAR 

V· ~OBNET. 

M. F. F. Mathieu m'a envoye, dans ces derniers temps, quelques 
renseignements sur des tremblements de terre observes dans la 
region du 'fanganyika et dans celle du Graben de l'Upemba. Je 
les ai communiques a M. E. Lagrange, qui les a publies dans 
Giel et Terre (numero de juin i9n, p. 191). Le numero de mars 
l9II du meme recueil, renferme (p. 120) une note sur un tremble-

_ment de terre observe a Ruwe (Katanga) le 13 decembre 1910. 
Depuis lors,j 'ai eu connaissance de secousses sismiques observees 

dans le bassin du Congo, en dehors de ces regions voisine::i des 
g-randes dislocations de l'est et du sud-est. 

I. En 1906, a U esso (confluent de la Sangha et du N goko) deux 
tremblements de terre out ete ressentis, le 28 mai, a II heures du 
soir et le I7 juillet, a lO h. 45 du matin. Le premier a ete obser­
ve, en outre, a Nguala sur le Djab, a Salo sur la Sangha, a Kunde 
dans l'Adamaua (ou ces phenomenes seraient assez frequents) et, 
d'autre part, a Mobaye sur l'Ubanghi (2). 

2. M. R. Kostka, dans un rapport de mission, mentionne, a la 
date du 3o mai 1910, deux secousses sismiques ressenties par lui a 
Tolo (au sud de Tshitadi, a l'est de la Lulua), le 3o mai 1910. La 
premiere secousse, assez forte, s'est produite a 13 heures lO; la 
seconde, plus faible, a 16 heures 3o. 

M. J. Cornet donne lecture de l'extrait suivant d'une lettre de 
notre confrere M. F. F. Mathieu, datee de Kongolo, 10 mai l9n, 
et regue le 12 juillet : 

cc ... Autre nouvelle, qni vons interessera enormement : j'ai 
etudie Ull gisement fossilifere a Kongolo. Ce sont des fossiles 
vegetaux se trouvant dans un schiste argileux gris, superpose au 
gres rouge que j'ai signale autrefois a Kongolo et dont M. Longhi 

(1) Voyez J. CORNET. Notes sm• la Geologie du Mayombe occidental. 
Mem. et Public. d. l. Soc. d. Sciences, etc. du Hainaut, 6• Serie, t. lX, 1906. 

( 2) G. BRUEL. La Geog·raphie, t. XIX, 1909, p. 353. 
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vous a remis un echantillon. Les principaux genres sont des Cor-
des des et autres debris 

vegetaux, dont quelqnes-uns pourraient appartenir a la flore a 
Glossopteris. L'ensemble me parait avoir les affinites permo-car­
boniferiennes. Ce gisement a ete trouve par le R. P. Maurice, 
( docteur en sciences naturelles) de la mission de Kon go lo. J'ai 
fouille le gite pendant plnsieurs jours et j'ai actuellement une 
vingtaine d'echantillons. Cc schiste argileux appartient au 
systeme du Kunde/1mgu. )) 

M. J. Cornet insiste snr l'interet scientifiqne considerable qne 
presente cette decouverte et fait remarqner qu'il avait, des 1894, 
rapporte le systeme du Knndelnngu au Permo-carbonifere et plus 
specialement aux couches a Glossopteris (1). A sa connaissance, 
l'endroit le plus proche de Kongolo Oll. la flore a Glnssopteris ait ete 
reconnue jusqu'ici est situe pres du Nyassa; l\tl. Arber en a recem­
ment decrit une flore assez riche. M. J. Cornet croit cependant 
qu'avant de se prononcer sur l'age des schistes de Kong·olo, il y a 
lieu d'attendre que les echantillons recoltes par M. Mathieu aient 
ete etudies. Cette decouverte, en tout cas, permet de ne pas deses­
perer de rencontrer des couches de charbon dans cette partie du 
bassin du Congo. 

Presentation d'echantillons. - M. J. Cornet presente les echan­
tillons suivants : 

I. Un gros bloc de greisen, rernpli de cristaux volumineux de 
cassiterite, provenant d'un gite d'etain decouvert a Muika (sur la 
Luvua) par notre actif confrere M. F. F. Mathieu. 

2. Des echantillons de cornets emboftes ou cone-in-cone, recoltes 
aux sources salines chaudes de la Lufubu, par M. Ch. Passau. Il 
existe en ce point, dans les couches du I,ualaba, une couche de 
plusieurs decimetres d'epaissenr, ayant entierement la structure 
cone-in-cone. La base des cones est uniformement tonrnee vers le 
haut. La substance qui les forme est un calcaire fortement stron­
tianifere, colorant vivement la flamme en rouge. Les cones sont 
constitues par des enveloppes emboitees, dont chacune presente 
une structure fibreuse verticale. 

(1) Les formations post-primaires du Bassin du Congo (Ann. d. l. Soc. 
geol. d. Belg-ique, t. XXI, 1894, Mem., p. 271). 




